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 Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 

Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 5.2 – La doctrine de la providence ou de la préservation 

Comment Dieu garde et entretient ses créatures 

Au commencement, Dieu a créé toutes choses. Dieu a créé beaucoup de choses de telle manière que 
leur existence continue à travers la propagation. Mais cette propagation avait certaines limites. Nous 
lisons dans Genèse 1:11: « Puis Dieu dit: Que la terre produise de la verdure, de l’herbe portant de 
la semence, des arbres fruitiers donnant du fruit selon leur espèce et ayant en eux leur semence sur 
la terre. Et cela fut ainsi. » La même expression est utilisée en référence aux oiseaux, aux créatures 
marines, aux bêtes et aux choses rampantes de la terre. La reproduction est limitée à « leur espèce ». 
Cela montre clairement que, dès le début, Dieu n’avait pas l’intention qu’une espèce se transforme en 
une autre, ni n’a rendu ce changement possible. Le changement est possible dans les espèces créées, 
mais il n’est pas possible qu’une espèce créée se transforme en une autre. Par conséquent, Dieu garde 
et maintient ses créatures dans leurs espèces d’origine. Bien sûr, Dieu a laissé disparaître certains des 
espèces qu’Il a créées, comme les dinosaures. 

Le Psaume 104 déclare très clairement que Dieu continue d’être impliqué dans tous les siens. Après 
avoir énuméré les différentes créatures que Dieu a faites au début, le psalmiste dit : « Tous ces 
animaux espèrent en toi, Pour que tu leur donnes la nourriture en son temps. Tu la leur donnes, et 
ils la recueillent ; Tu ouvres ta main, et ils se rassasient de biens. Tu caches ta face : ils sont 
tremblants ; Tu leur retires le souffle : ils expirent, Et retournent dans leur poussière. Tu envoies ton 
souffle : ils sont créés, Et tu renouvelles la face de la terre » (Psaume 104:27-30). Aucune des 
créatures de Dieu ne pourrait continuer d’exister même un instant sans la préservation de Dieu. Il les 
maintient tous en vie et fonctionnent selon leur objectif. Cela inclut les océans, les montagnes, le soleil, 
la lune, les étoiles et l’univers entier. Dieu tient tout cela ensemble. Les Lévites du temps de Néhémie 
ont loué le Seigneur en ces termes : « C’est toi, Éternel, toi seul, qui as fait les cieux, les cieux des 
cieux et toute leur armée, la terre et tout ce qui est sur elle, les mers et tout ce qu’elles renferment. 
Tu donnes la vie à toutes ces choses » (Néhémie 9:6). 

Jésus nous rappelle que son Père céleste nourrit les oiseaux de l’air et habille l’herbe des champs 
(Matthieu 6:26-27). Jésus a ajouté que si Dieu nourrit les oiseaux et habille l’herbe, il préserve et 
maintient certainement ses créatures les plus importantes, les êtres humains. L’apôtre Paul a dit cette 
vérité aux philosophes d’Athènes : « il … donne à tous la vie, la respiration, et toutes choses … en lui 
nous avons la vie, le mouvement, et l’être » (Actes 17:25, 28). Ces paroles s’appliquent non seulement 
aux croyants, mais à tous les individus. Notre existence elle-même – notre vie – dépend de Dieu. Toutes 
nos actions ne sont possibles que parce que notre Dieu nous donne la capacité de bouger et d’agir. 
Cela est vrai pour toutes les créatures. 

Les êtres humains, y compris les croyants, ont tendance à attribuer leurs accomplissements à eux-
mêmes ou aux autres, plutôt qu’à Dieu. Il fallait rappeler aux Israélites à maintes reprises que leurs 
victoires sur leurs ennemis étaient les victoires de Dieu. Ils n’auraient pu rien accomplir sans Dieu. 
Même leurs ennemis ont remporté leurs victoires grâce à la puissance de Dieu travaillant en eux. Oui, 
Dieu utilise souvent ses ennemis pour accomplir ses desseins. Au temps de Josué, les Israélites ont 
reconnu que c’était Dieu qui était à l’œuvre dans leur vie. Ils ont dit : « Car l’Éternel est notre Dieu ; 
c’est lui qui nous a fait sortir du pays d’Égypte, de la maison de servitude, nous et nos pères ; c’est 
lui qui a opéré sous nos yeux ces grands prodiges, et qui nous a gardés pendant toute la route que 
nous avons suivie et parmi tous les peuples au milieu desquels nous avons passé » (Josué 24:17). 
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Certains disent que Dieu ne peut pas s’intéresser aux détails de chaque créature, mais Dieu nous dit 
le contraire. Jésus a dit : « Ne vend-on pas deux passereaux pour un sou ? Cependant, il n’en tombe 
pas un à terre sans la volonté de votre Père. Et même les cheveux de votre tête sont tous comptés » 
(Matthieu 10:29-30). Ceux qui sont négligés par les autres ne sont pas négligés par Dieu. « L’Éternel 
protège les étrangers, Il soutient l’orphelin et la veuve, Mais il renverse la voie des méchants » 
(Psaume 146:9). Le croyant Asaph a admis : « Cependant je suis toujours avec toi, Tu m’as saisi la 
main droite » (Psaume 73:23). Même si nous nous sentons parfois abandonnés, ce n’est pas vrai : 
« Voici, l’œil de l’Éternel est sur ceux qui le craignent, Sur ceux qui espèrent en sa bonté, Afin 
d’arracher leur âme à la mort Et de les faire vivre au milieu de la famine » (Psaume 33:18-19). 

Pour maintenir ses créatures chaque jour, Dieu utilise presque toujours les lois et les systèmes qu’il a 
créés au début. Comment nourrit-il ses créatures ? Le sixième jour, Dieu a dit : « Et à tout animal de 
la terre, à tout oiseau du ciel, et à tout ce qui se meut sur la terre, ayant en soi un souffle de vie, je 
donne toute herbe verte pour nourriture » (Genèse 1:30). Après le déluge, Dieu a spécifiquement 
ajouté au régime alimentaire de l’homme : « Tout ce qui se meut et qui a vie vous servira de 
nourriture : je vous donne tout cela comme l’herbe verte » (Genèse 9:3). En même temps, Dieu a 
promis : « Tant que la terre subsistera, les semailles et la moisson, le froid et la chaleur, l’été et l’hiver, 
le jour et la nuit ne cesseront point » (Genèse 8:22). 

Dieu accomplit ordinairement son œuvre de conservation selon les lois naturelles qu’il a créées depuis 
le début et selon les lois habituelles de cause à effet. Dieu a préservé le peuple païen de Lystre de cette 
manière, comme Paul leur a dit : « il n’ait cessé de rendre témoignage de ce qu’il est, en faisant du 
bien, en vous dispensant du ciel les pluies et les saisons fertiles, en vous donnant la nourriture avec 
abondance et en remplissant vos cœurs de joie » (Actes 14:17). Dieu « conduit les sources…il arrose 
les montagnes…Il fait germer l’herbe pour le bétail, Et les plantes pour les besoins de l’homme » et 
ainsi de suite (Psaume 104:10-14). Job a compris les lois de la nature, car il a dit : « il donna des lois à 
la pluie, Et…il traça la route de l’éclair et du tonnerre » (Job 28:26). 

Il y a aujourd’hui de faux enseignants qui enseignent à leurs disciples à refuser d’utiliser certaines des 
choses que Dieu a créées pour préserver leur vie. Par exemple, les Témoins de Jéhovah refusent les 
transfusions sanguines, même lorsque ces transfusions pourraient leur sauver la vie. Les adeptes de la 
Science Chrétienne rejettent l’utilisation de la plupart des médicaments parce qu’ils soutiennent que 
Dieu guérit les malades sans médicaments. En fait, ils affirment que la maladie n’existe pas sauf dans 
l’esprit. 

Dieu nous donne normalement de la nourriture et des vêtements et les choses dont nous avons besoin 
en travaillant pour eux et en gagnant de l’argent pour acheter des choses, ou en travaillant la terre 
pour cultiver la nourriture dont nous avons besoin, etc. Dieu peut nous garder en vie en mettant de 
l’argent de côté bons moments pour économiser pour les mauvais moments qui peuvent survenir. Dieu 
fait toujours la provision, mais Il le fait en nous donnant la sagesse d’épargner pour les mauvais 
moments, comme Joseph a sauvé la nourriture des sept bonnes années en Égypte en préparation pour 
les sept années de famine qui devaient suivre. 

Dieu nous donne normalement de la nourriture et des vêtements et les choses dont nous avons besoin 
par notre propre travail. Nous travaillons pour gagner de l’argent pour acheter des choses, ou nous 
travaillons la terre pour cultiver la nourriture dont nous avons besoin, etc. Dieu peut nous garder en 
vie en nous amenant à mettre de l’argent de côté pendant les bons moments afin d’épargner pour les 
mauvais moments qui peuvent survenir. Dieu fait toujours la provision, mais Il le fait en nous donnant 
la sagesse d’épargner pour les mauvais moments, comme Joseph a sauvé la nourriture des sept bonnes 
années en Égypte en préparation pour les sept années de famine qui devaient suivre. 

Si nous refusons d’utiliser ce que Dieu nous a donné pour nous maintenir en vie, nous tentons Dieu. 
C’est comme dire à Dieu : « Je sais que Tu as tout pouvoir. Par conséquent, je vais sauter de cette falaise 
et voir si tu vas me garder en vie. » C’est ce que le diable a dit à Jésus de faire : « Si tu es Fils de Dieu, 



 
112 

jette-toi en bas ; car il est écrit : Il donnera des ordres à ses anges à ton sujet ; Et ils te porteront sur 
les mains, De peur que ton pied ne heurte contre une pierre » (Matthieu 4:6). La réponse de Jésus 
est un avertissement pour nous : « Il est aussi écrit : Tu ne tenteras point le Seigneur, ton Dieu » 
(Matthieu 4:7). 

Questions  

1. Comment Dieu a-t-il pourvu à la préservation des plantes et des animaux qu’il a créés ? 
2. Que veut dire la phrase trouvée dans la Genèse : « selon leur espèce » ? 
3. Que se passe-t-il lorsque Dieu se retire de ses créatures ? 
4. Que signifie que nous avons la vie, le mouvement, et l’être en Dieu ? 
5. Pourquoi est-ce mal pour nous de nous louer pour nos accomplissements ? 
6. Comment savons-nous que Dieu se soucie de la moindre de ses créatures ? 
7. De quelle manière Dieu nourrit-il habituellement ses créatures ? 
8. Pourquoi aurions-nous tort de cesser de travailler et de nous attendre à ce que Dieu nous 

nourrisse ? 
9. De quelle manière les Témoins de Jéhovah et les Scientifiques Chrétiens tentent-ils Dieu ? 
10. De quelles manières pouvons-nous tenter Dieu aujourd’hui ? 
11. Que diriez-vous à quelqu’un qui a refusé de prendre des médicaments qui pourraient l’aider ? 
12. De quelles manières certaines personnes sont-elles pauvres par leur propre faute ? 
13. Quand serait-il mal pour nous d’économiser une grosse somme d’argent pour d’éventuels 

besoins futurs ? 


